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ZOOLOGIE. - Sur l'EntonisclI s J\Iœnac.1 is . Nole de M. A . G I.\RD . 

! ( P,'osque au moment où je fa isa is conn aiLl'c l'existence sur les cû tes de 
Fmnce de l' E n IOIlIsC/lS panlsile d u pachygrapSils m a rmoralUs Fab. C) , 
P. Fraisse reh'oUl'ait de son coté ce curi eux Isopode dans le go lfe de Naples , 
c'cst-iHlire dans l'e nd ,'oit même où il n\ai l êta dëcou\ cr l e n l i8i I)a l' 
Ca\'o lini . Fraisse décla rait de plus e) avo i,. trou vé le mèmc parasite dan s 
le Gare/nus Mœnas, mais il ne justifiait pas l' exacti tude de ccttedétcl'mina
lio n par l'examen compal'alif des cml)l')'ons q u i fOLl l'ni ssent les mcill oun. 
ca l'actè .,cs spécifiques chez des ê tl'cs ::tussi Iwofondcmc nl mod ifié!" il l'éta t 
ad ul te . Comme j'avai s, d 'autl'c part, observé SII I' d j,'c l's points des coLes de 
la l\lanche des cmbr)ons d'Ellfonisclis egal'es da ns la ca ,'itê incubalrice de 
Sacculilla carein i, j':wa Îs il maintes rep,'iscs chel'ché l' /:.:n toniscus chez le 
C, A/œllas , maÎs lOlljOll l'S sans sll ccès, malgl'é le gl'alld nombre des C,'abes 
sacr ifiés pOUl' ccl objel. 

JI J' ai élé plus heUl'cu'\: ce prin temps, e lle premier Crabe que j'ai ouvert 
il ' VimCl'eux m'a fou l'n i u n bel Enlonlscm , don t les lames o,'igères ,'enfer
maie nl dcs embl')ons com plètemenl IlltlrS, Lp, Carclrws A/œllas infeste etait 
UlLe femell e de taill e moyenn e, pOl'tant lI ne saccul ine dont la ca vite d ' in
cuba t ion était yid e. L'Eldonisclis elai t placé dl1 côle gauche dl1 Cr'abe . a u 
milieu ti cs cœcums hépatiques de son hole, CCl EII{OIlIsCIIS , que j 'ap pelle l'a i 

Ell tolliscus Mœnadis, esl bien d istinct de l'Enloniscus CI/ I'ofinii. Le liqu ide 
qui ci rcule dans les "aissea u'\: tra nche , pal' sa coulelll' l'Ouge, SUI' le fond 
jaune ora ngé de la masse o"arienne, Le sac ovigèr'e ou, )10111' être plus 
e~ac t, l' e nsemble d",s emb,')'ons prêls à cc/o re présente IIne colora lion 
d ' l1n gr is mauve, tr'ès <I ifTer'cnte de la teinl e plombée de J' ElllonlsclIs Caro
limï chargé d 'œufs;w mème degrc de développeme nt. L'embr) on SU l'lout 
o fTre dcs car';lctèl'cs diffé,'encicls fa ciles :1 constatcl'. On ne lrou\'e pas tl' rl ce 
de l'œ il nauplic n, s i l'cmarqua ble , do nt j'ai signalé l' exi stence chez Je pa
l'asite du Grapsus. Les el'Î sla II ins des yeu'\: latc r';ltlx sonl p lus rappl'oches el 
de ces )eux pal' lenl, de chaque cùté de la tète , des ;II 'CS d ' un pigme nt bl'un 
rouge::Îtl 'c qui sc !'ejoignent sUI' la parlic mcrl ia ne du fron t. J .. a sixième pai r'c 
fi e I}attes thorac iques prescnte li peu près la mcme conformation quo la 

(1) Com/Jtes l'CI/dit ' , ~êa n cc d u 12 aoù l ISi S' 
(') P. FIUISSE, A rueitell. a. d. ;001. ; oo t. Institut IUir;ullrg, Bd. I\' ; ISiS . 
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pai re cOITcs pomlantc de l' embryon d'E. Callolinii; cependant le !'ù lo nnel 
lel'mi na l est p lus co urt ct ne pot'le pas Lille touffe de poi ls commo chez ct' 
d cm Îer. A cc poin t de Ylie, l'E. GGI,olinii cl l'E. Mœnadis s'éc:u'lcnl beau
cou p de l'E . Sa/mtoris Kossmann , don t les six paÎt'cs de pa lles t hûl'<lc iques 
sont tou tes semblables C). 

)) KOSSt!l an n a mi s hors dc doute l' ex istence d u mùlc chcz les EnlonlscllS 
d'Eut'Ope. En ou ll'c, il a supposé que, chez les espèces du genre voisin 
CryploniscllS, il ) :ll1rait hcrmaph1'Odismc avec fon ctio nnement successif 
des de ux scxes cLprolandrie. Celle h~po t hcsc , fo r teme nt app ll~é « ! pal' les 
belles l'CCbol'clles de Bulla i' e;L de Pau l ..\ Ia)cr sU\' les CyllloLhoadiclls, me 
parai t très acceptable dans l'ClaL actue l de nos conn:ùssanas, cLje l'éten
d rai yolontie rs ,HIX gelH'es H cmioniSCIiS el Enlof/Iscus cl nlèn1e il d 'aulres 
BOPFiens moins aIlOI'nHHlX, tds q ue l'fOli e tllOracù:a, que l'on lrOll\'e cga
lemc nt il Wirnel'cux, dans la cavi té bl'anchial c de Callinnassa sllvlerra nea. 

O n s'expliquerait ainsi commenl, chez ùes an imau x: a ussi r:u'cs q uc les 
f:'.~lIloIlIsClIS, nOLIs avo ns pu, Fn1isse et moi, renco nlrc r avcc lIlle fl'cquc nce 
rclaLÎ"c, dalL s un lll ème Crabe, deux ct InèlllC ll'ois individ us femelles il 
des degl'és inégau x: d e déve loppement ct non accompag nés de mùle e) . 

lJ Les jeu nes feme llcs, i III pa l'fa itemen t d l'velo ppécs, sera ient d ans cc cas 
des m~ l es q ui, aI1l'~'s a, oi r fonctionne commc tels, au raie nt rc ussi il sc fi xcl' 
directcmc nt su r le Crabc ct con ti Illlcraienlieul' évol ution comme femelles, 
gl':ice 1.1 la n utrition plus pa rfai te quïl s obtiendl'ilicnt da ns le ur' nouvelle 
position, La gl'amle dimension dc la pochcoccllpêc par'l 'EnlOnlsclls laisse , 
après la sortie des embryons, un espace libre bic n p lus, aste que chez les 
Bopyres pl'Opl'ement dits cl facili te l:C déplacement du mùle dont l 'agil itc 
est suHisante . 

1) La sacculine d u l\lac: nas n'es t pas ll'ès commune {L \Villlercllx: l'Ento

nisclIs y est lrès rare . La coïncid ence de ces deux pa l'asites su r li n même 
Cl'abc presente donc un n~e l inté rêL, su rtout si 1'0 11 l'approche celle obse r· 
vation de ce ll es [aites p~lI' Fritz Mue l 1er SUI' E,porce/lol/œ et pa.' Fraisse sur 
E. C(wohl/ii. C'est, il me semble, u n nou\ cl exemple de ce que j'ai ap pelê 

(1) Je .·epreuds, pour le p:lraSiLe du Porla/HiS arcllatlls, le nom primitivcmcnt 
ll onnê IKU· KO~~l1lanl1, parcc (lue ce pa .. a~ il e IllC pn!'al t spêcifiquemen l dj~[incl de celu i 
du Porlal/IIS pli ber, l'E, ll/onù:::.ii avec leq uel Kossmanil \'oudra it l' identifi er. 

(!) Frais~e a l l"Olll"ê, SIl I' sep t C, il/cet/as femell es et 5:lnS œufs, d ix HlIlofiisclIs: UII 

de ces Crabes IlêLeq;eni [ deu'\: pal·asi les, un autre Il"Oi s, J 'a i rencontré chez un seu l 
/'orlll/ws puber deu'\: Enloniscus iJ/onie::.ii in également dêleloppés, les seu ls indi
vidus de celte espèce que j'ai e pu observer. 
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['assistance mutuell e oul'a')socÎation successiyc des pa rasi les dans un ordre 
déterminé , chaque espèce prc p::.l ran l le terrain pour celles qui doiycnt la 
slIinc. Constatee d'ahord chez les insec tes , celle loi me pal'ait ~n oir une 
g,'andc gcncl'alité ct foul'I1i l'a sans doute de précieuses indications :\ la 
pa tho logie comparee quand on en fera l'npplication aLlx p;:\I'asi tcs d 'm'cire 
jnf(~ I 'icu l', animaux ou yégét <l ux. » 

ANATmll E VÉGÉTALE . - Sllr quelques plufnomèllcs de la dil'isioll du 
lIoyau cellulaire . ",ole de 1\1. L. Gt'IG~ .\I:o, !))"csenlec pa l' M. Ph. Van 
Tieghcm. 

(( Dans une Nole récente C) SUI' quelques points de la d iv ision du 
noyau d es cell u les ,ésetalcs,:'II. Degagl l) an'i ve il d es rés ultats Ql1cjc oon
sidè l'c comme inadmissib les. 

)) On con na ît <llljollrdïlLJi la succession des phe nome nes complc'Xcs qui 
l,lI'actcl'iscntla karyokincse ou di,' ision indirecte du no~all; j 'ai cu l'occa-

, sion dc les n':SUnlel' ici-même e) el de les e'pose l' da ns d'HUII'cs recllcils C). 
a H C des détail s qu i ont été depuis entièrement confi rmés. On sa it auss i 
que la di, ision du n O):lU peul êll'c sui, ie immédiatement de la di , ision dc 
la cel lu le . par suite dc l'app;u'jlion d'une clo ison enll'c les dcux nOU\"C<lUX 

no.vaux, ù l 'équateur de la figul'e en fOl'me de to nneau fO I'l11(\o pa l' eux: et pal' 
les fi ls p,'otoplasmiques qui les l,cl ient l' un il l'a utl·c . 

)j Or . au sujet des changcmen ts q ui se manifeste nt dans la com position 
de ces no),llIx, au momcnt où apparaît C'n lre c ux: la p laque cell ula il'c qui 
cst l'origi ne dc la cloison défin iti\ c, i\1. Degagll j' noî t avoi l' acquis la 
Iweme que ({ la substance coIOl'able. la nucléine, qui form e la b:lse des 
lt matièl'es cht'omatiques du fi lame nt nucléail'e, disparaît. progressi('emelll 
)} des filaments l'cronnés da ll s les jeunes nO);llIx, au fur Cl;L IlWS IlI'e que 
)) la ::Oll e dqilatoriale deviefa colorable . Celle di ssolutio n de lI ucl éine ... 
Il n'est pas la seule qu i sc fasse pe ndant les di verses phases de la di\ Î-

• 
li SLo n li . 

li Les l'cactioll s différentielles de la nucléine ct des autl'es substances 

(1) Complcs relldu,ç. 19 all'i l 1886, 
(1) Ibid .. ro septembre rSS3 . 
(3) Ikdw/ches sur /ll s/rllclllre cl la dù'isioll dt! noyau cell/l/aùe (. III/iaics des 

Scieflcc.f lIoll/relles, Ooll1/1/tllle, 188'1).-.Yoflvelles recher ches Slir .,. (Ibid ., 18S.:;). 




